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position allemande ä Prague et en Boheme fournit un apercu interessant des problěmes 
causes lorsqu'un groupe «majoritaire» se trouve dans une position minoritaire. Des 
comparaisons faites par le Journal avec l'Irlande du Nord et l'Afrique du sud-ouest 
suggěre un certain rapport contemporain du probléme germano-tchěque. Le Journal 
restait convaincu de la nature essentiellement liberale des Allemands. En cela, il conti-
nua ä s'accrocher fermement au point de vue de 1'idéologie émancipatrice juive alors 
que la réalité des Allemands en Autriche et les tendances idéologiques allemandes 
avaient radicalement changé. 

LA P E R T E D U P L U R I L I N G U 1 S M E : A S P E C T S D U 
C O M P R O M I S M O R A V E 

Hannelore Burger 

Au vu de l'actualite du principe des peuples ä disposer ďeux-mémes et au yu des 
exigences soulevées au nom de ce principe pour l'obtention de «1'autonomie natio­
nale» et pour la protection des minorités, il semble que le Compromis morave n'a pas 
seulement valeur historique. L'auteur évalue de maniěre critique le contrat trěs célébré 
de 1905 comme un instrument politique de la plus grande ambivalence. Son attention 
se porte sur un aspect jusque-lä négligé du Compromis morave qu'elle děcrit comme 
une perte du plurilinguisme. A la suitě ďune analyse de la problématique de la soi-
disante «Lex Perek», eile démontre que le sujet national implicitement revendiqué au 
travers de la législation du Compromis est de nature unilingue. Il se trouvait en con-
tradiction avec l'identite transnationale de nombreux Moraves et était apte ä détruire 
les formes collectives de vie, teile que la pratique morave ď«échanges des enfants». La 
consequence du Compromis morave, c'est que l'on a fait de la vie nationale un devoir, 
un devoir auquel seulement quelques uns purent se dérober. 
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Identitě nationale, conscience de classe et la division des partis sociaux-démocrates 

Nancy M. Wingfield 

Dans la Tchécoslovaquie nouvellement formée, les intérěts nationaux jouéřent un 
röle aussi grand que les intérěts de classe dans la politique des sociaux-démocrates. Les 
deux plus grands partis sociaux-démocrates, les sociaux-démocrates tchécoslovaques 
et les sociaux-démocrates allemands invectivěrent contre les préjugés de classe des par­
tis non-ouvriers et se condamněrent réciproquement pour étaler le méme chauvinisme 
national que les autres partis politiques de leur nationalité respective. L'alliance inof-
ficielle des sociaux-démocrates tchěques avec les socialistes-nationaux tchěques rendit 
bien comptc de la Situation dans laquelle des intérěts nationaux opposés ont quelque-
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fois pris le dessus sur les intérěts de classe communs des partis sociaux-démocrates. La 
division des partis respectifs sociaux-démocrates pendant la periodě immédiate 
ďaprěs-guerre était aussi dépendante de la politique des leaders du parti local et des 
conditions spécifiques locales que du radicalisme traditionnel des différents groupes 
professionnels ou du niveau de leur conscience de classe. Dans le cas des sociaux-
démocrates allemands, le soutien pour les lignes de conduite politique internationa-
liste des sociaux-démocrates de gauche et plus tard des communistes refléta les doléan-
ces contre ä la foi la structure nationale du nouvel etat et sa forme socio-politique. 


